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LE TISSU ASSOCIATIF DE NOTRE VILLAGE EST DENSE ET DYNAMIQUE, C’EST UNE VRAIE CHANCE, SURTOUT QUAND 
NOTRE SOUHAIT EST DE METTRE LE COLLECTIF AU CŒUR DES ACTIONS ET DES PROJETS. 

De surcroît, trois nouvelles associations viennent rejoindre la liste du bulletin municipal 2019 :  « La Tribune2Bou », « 
Voile de Bou » et « AWELY, des animaux et des hommes » Bienvenue à elles trois.

 SOCIÉTÉS ET ASSOCIATIONS BOUMIENNES ET INTERCOMMUNALES
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La 
Moutonte

Avez-vous remarqué le 
petit troupeau de moutons noirs 
dans leur enclos en bord de Loire, 
au bout de la rue de la petite levée ?
Ils sont là grâce à l’association la 
Moutonte avec laquelle la commune 
a signé un partenariat pour l’entre-
tien et la tonte des bords de Loire.

Au-delà de l’attractivité, que cela 
occasionne auprès des jeunes et 
des moins jeunes d’ailleurs, on peut 
réfléchir à d’autres niveaux sur 
l’intérêt d’une telle initiative.

Elle chamboule d’abord notre 
rapport au temps puisqu’avant que 
cette zone ne soit tondue il faut de la 
patience ... mais pas de pétrole !! 

Elle permet à la biodiversité de se 
réinstaller ou d’éviter de péricliter 
comme ce n’est pas un fauchage 
agressif, les insectes, les plantes 
ont plus de temps pour se repro-
duire. 
Déjà, depuis peu, le fauchage est 
plus raisonné et l’on voit réappa-
raître par exemple les coquelicots 
d’une couleur intense et si fragiles. 
On peut espérer que ce soit l’arbre 
qui cache la forêt de la renaissance 
de toutes ces plantes et insectes 
maltraités qui forment notre biodi-
versité. 
 
Cette initiative, si on l’accepte et la 
multiplie doit changer notre rapport 
à l’esthétique de nos paysages et 
c’est un vrai bouleversement car la 
nature, la vraie, ne ressemble pas à 
un gazon anglais ni à un jardin à la 
française. Au contraire elle est 
exubérante, prolifique et généreuse 
et un mouton n’a que faire d’une 
hauteur d’herbe homogène.

Cette nature qui a envie de redé-
marrer nous pose face à notre igno-
rance, un citoyen du moyen âge 
connaissait en moyenne 300 plantes 
et leur utilité, ce monde qui va très 
vite n’est pas capable de reconnaître 
des plantes de base que sont le 
plantain, le lierre terrestre et bien 
d’autres plantes communes et pour 
certaines comestibles. Sans parler 
de la faune !
Ne protégeons-nous pas plus 
facilement ce que nous connaissons 
?

Ces moutons nous posent donc 
silencieusement plein de questions 
sur notre rapport à la nature et aux 
éléments, ne sommes-nous pas 
devenus étrangers dans notre 
propre maison ?
Nous sommes tous toujours 
prompts à défendre notre pré carré 
personnel, ces moutons sont là 
pour nous inviter à respecter et 
soigner notre pré carré commun.

Laurent BOULAIN




